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< au cinéma
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Les pratiques pédagogiques : 
explicitation et mobilisation

Métier d’enseignant.e et évolutions de l’école

P07 | 2.2.3.
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Démarche synthétique          Démarche analytique
(du simple au complexe) (du complexe au simple)

Opposer < > Conceptualiser

file:///C:/Users/Olivier Maulini/OneDrive/102 Mes vidéos-base/entre-les-murs-autoportrait.mp4
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Exercice E

Enoncé et matériau : sur moodle.

Dès ce soir : inscription en ligne pour les 
corrections : https://moodle.unige.ch
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1. Carl et la face cachée de la convivialité…

2. La situation d’apprentissage entre deux seuils

3. Explicitation et mobilisation
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7P

1

2

3

Evaluez Carl ! Voici une troisième scène du film «Entre 

les murs», présentant la rédaction de 

Carl.

Pour chacun des items de la grille 

d’évaluation, qu’écririez-vous dans la 

colonne « ce qu’en pense le maître » ?

Framapad

1. Carl et la face cachée de la convivialité  >  2. La situation d’apprentissage entre deux seuils  >  3. Explicitation et mobilisation

4

5

6

https://moodle.unige.ch/mod/page/view.php?id=204313
https://annuel.framapad.org/p/eee-2021


M
é

ti
e

r 
d

’e
n

se
ig

n
an

t.
e 

et
 é

vo
lu

ti
o

n
s 

d
e 

l’é
co

le

Se tolérer ou se parler ?
« Au cœur de l’instruction, il y a le cours de français, c’est-à-dire le cours de lettres. Il s’agit évidemment 
d’apprendre à maîtriser la langue. Et l’enjeu de cet apprentissage, c’est bien sûr la possibilité de penser ; c’est 
également l’intelligence collective, menacée par la multiplication des idiolectes, par le creusement vertigineux des 
abîmes linguistiques qui séparent et opposent aujourd’hui les différentes composantes de notre société. Il faut ici 
dénoncer les belles âmes — parfois même des professeurs, auteurs de romans à la mode — qui s’extasient des 
innovations lexicales de la langue des quartiers et, finalement, s’amusent de ces jeunes comme ils le feraient de 
petits animaux anthropomorphes, tandis qu’eux, ces jeunes, s’isolent, se murent dans le silence ou dans le 
borborygme comme ils sont murés dans leurs quartiers. Car il n’y a d’enrichissement que pour celui qui possède 
les différents registres, non pour celui qui, prisonnier d’un seul, ne sort pas de son cercle linguistique, se cantonne 
à une communication de proximité, au cercle vicieux d’une parole qui s’exténue parce qu’entre soi elle est de 
moins en moins nécessaire. Ne craignons pas d’appeler «criminels» ceux qui, rédacteurs ou interprètes des 
programmes de français de l’école primaire et du collège, en ont banni, sous couvert de je ne sais quelle 
bienveillance victimaire-compassionnelle qui n’était en vérité qu’une odieuse condescendance, tout ce qui 
pouvait permettre aux jeunes d’accéder à la maîtrise du français, c’est-à-dire au choix de leur langage. (…) On a 
oublié (…) que seuls les beaux textes pouvaient arrimer l’enfant à la langue, et à l’école. À condition de ne pas 
refuser aux élèves les leçons dont ils ont besoin, à condition d’être implacablement rigoureux dans leur 
application. » (Vignes, 2008)

1. Carl et la face cachée de la convivialité  >  2. La situation d’apprentissage entre deux seuils  >  3. Explicitation et mobilisation
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Relier le sujet à quel monde ?
« En attendant Cunégonde, Candide aperçut un jeune théatin qui tenait sous le bras une fille. Le 
théatin paraissait frais, potelé, vigoureux ; ses yeux étaient brillants, son air assuré, sa mine 
haute, sa démarche fière. La fille était très jolie et chantait ; elle regardait amoureusement son 
théatin, et de temps en temps lui pinçait ses grosses joues. (...) « Mon Père, dit Candide au 
moine, vous me paraissez jouir d'une destinée que tout le monde doit envier ; la fleur de la santé 
brille sur votre visage, votre physionomie annonce le bonheur ; vous avez une très jolie fille 
pour votre récréation, et vous paraissez très content de votre état de théatin. » « Ma foi, 
monsieur, dit frère Giroflée, je voudrais que tous les théatins fussent au fond de la mer. J'ai été 
tenté cent fois de mettre le feu au couvent, et d’aller me faire turc. Mes parents me forcèrent à 
l'âge de quinze ans d'endosser cette détestable robe, pour laisser plus de fortune à un maudit 
frère aîné que Dieu confonde ! La jalousie, la discorde, la rage, habitent dans le couvent. Quand 
je rentre le soir dans le monastère, je suis prêt de me casser la tête contre les murs du dortoir ; 
et tous mes confrères sont dans le même cas. »

Portrait de Frère Giroflée, personnage de Candide, par Voltaire (1759)

1. Carl et la face cachée de la convivialité  >  2. La situation d’apprentissage entre deux seuils  >  3. Explicitation et mobilisation
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La forme scolaire entre deux mondes
(Hargis & Pagis, 2020)

Lexique maîtrisé par les enfants français de 1 an,
classes supérieures par comparaison aux classes 
populaires :

• 1.8 fois plus de mots du quotidien.

• 2.3 fois plus de mots abstraits. 

« Les classes supérieures enquêtées privilégient 
un type de lecture ‘active’, au cours de laquelle le 
parent associe le jeune enfant au récit, le faisant 
réagir et lui posant des questions, suivant des 
pratiques de ‘participation guidée’ rarement 
observées au sein des classes populaires.»

1. Carl et la face cachée de la convivialité  >  2. La situation d’apprentissage entre deux seuils  >  3. Explicitation et mobilisation
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1. Sabrina, Carl et la face cachée de la convivialité…

2. La situation d’apprentissage entre deux seuils

3. Explicitation et mobilisation
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Entre explicitation et mobilisation
MSN12 – Dénombrer une petite collection d'objets, et exprimer sa quantité

« Cinq animaux… »

2

2

1

1. Carl et la face cachée de la convivialité  >  2. La situation d’apprentissage entre deux seuils  >  3. Explicitation et mobilisation
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Les critères de la fécondité
• Comparer des collections (dessins) à leur symbolisation (listes) est un 

problème demandant la mobilisation des savoirs formels (la signification 
des chiffres, la différence ordinal-cardinal, le concept de total…) en vue de 
la production d’une solution.

• La réussite de la tâche exige la compréhension de ces savoirs, donc leur 
explicitation par le maître (« Il faut voir un lapin plus un autre lapin pour 
écrire 2… ; le total, c’est quand je compte ensemble tous les animaux… ») 
en vue de leur réception par les élèves, en amont ou en aval de l’enquête.

• Mieux cette enquête dose guidage et incertitude, plus devient féconde 
l’apparente contradiction entre les deux conditions de l’apprentissage 
collectif : sa motivation et sa sécurisation par la forme scolaire. 

1. Carl et la face cachée de la convivialité  >  2. La situation d’apprentissage entre deux seuils  >  3. Explicitation et mobilisation
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SITUATION D’APPRENTISSAGE
Une situation d’apprentissage se définit comme un ensemble de conditions
qui offrent à un sujet – à un moment et dans un lieu donné  ̶ l’occasion 
d’apprendre quelque chose (Perrenoud, 1997)

Cette situation se caractérise donc par les traits suivants :

• elle fait chaque fois vivre une expérience formatrice, qui peut être 
inopinée, produite par le sujet ou par autrui ;

• elle est hypothétique parce qu’elle conditionne le comportement du sujet, 
mais qu’elle est elle-même conditionnée par la représentation qu’il se fait 
(ou non) de la situation ;

• elle varie entre situation de réception (exposé magistral, formulé par 
l’enseignant) et situation de production (expression de l’élève, codifiée 
indirectement), pour se décliner en cours dialogué, exercice, enquête, 
expérimentation, débat, jeu réglé, projet spontané, etc. 

• elle combine, de manière plus ou moins féconde, l’explicitation des savoirs 
formels et leur mobilisation en contexte (Maulini, 2007 ; Bernardin, 2016).

1. Carl et la face cachée de la convivialité  >  2. La situation d’apprentissage entre deux seuils  >  3. Explicitation et mobilisation
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1. Carl et la face cachée de la convivialité…

2. La situation d’apprentissage entre deux seuils

3. Explicitation et mobilisation
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EXPLICITATION
L’explicitation est l’action consistant à énoncer complètement une idée (du latin ex-

plicare, « dé-plier »). Un enseignement explicite va s’efforcer d’exprimer clairement et 

précisément les opérations cognitives impliquées dans un raisonnement (Bernardin, 2016).

• Sans explicitation, ces opérations restent implicites, présupposées, opaques, donc 

inaccessibles aux élèves qui ne les effectuent pas spontanément.

• Rester dans l’implicite empêche l’élève de comprendre ce dont il doit avoir 

conscience pour réussir dans une autre situation.

• Le maître peut expliciter en amont («modelage»), en aval («institutionnalisation») ou 

au cours («expression») de l’action.

Le son /∫/ s’écrit « c + h ». Écrivez « un chat, une chenille, un chameau ». 

Regardez : [ Chat – Chenille – Chameau ]. Le son /∫/ s’écrit « c + h ».

Qu’y a-t-il de commun entre les noms de ces trois animaux ?

1. Carl et la face cachée de la convivialité  >  2. La situation d’apprentissage entre deux seuils  >  3. Explicitation et mobilisation
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MOBILISATION
La mobilisation est l’action consistant à mettre quelque chose en 

mouvement (du latin movere, « mouvoir, bouger »). Si 

l’explicitation consiste à formuler verbalement une opération 

cognitive, la mobilisation consiste en retour à faire usage du savoir 

formulé (et stocké en mémoire) pour agir en situation.

• La forme scolaire a été créée pour séparer la formation de 

l’action, mais les savoirs qu’elle rend accessibles ne donnent 

du pouvoir que s’ils sont mis en œuvre régulièrement.

• Sans cette mise en œuvre, ce qui s’apprend à l’école n’a de 

sens qu’à l’école ou pour les élèves qui souhaitent devenir 

enseignants…

• La mobilisation est en jeu (1) quand le maître demande aux 

élèves d’user de leurs savoirs dans des exercices et des 

productions qui les libèrent plus ou moins de son contrôle, (2) 

lorsque les problèmes à résoudre précèdent les connaissances à 

construire, et exigent autonomie dans la recherche autant que 

dans l’emploi du savoir (Maulini, 2007).

1. Sous les situations, l’attribution  >  2. Carl au risque du convivialisme  >  3. Explicitation et mobilisation : toute une histoire
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